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LE CABINET DE L'INSTITUTEUR
Le Canada agricole

Le quatrième volume relut if au dernier recensement officiel du Canaida, et qui vient d (i republié, traite doe Fagriculture; on y trouve des statistiques très intéressantes, d'autant plus que lacrime économnique (lui sévit actuellement dans le monde entier, par suite de la guierre, fîîvori"c lemouvement du retour à la terre.Nous avons là des chiffres précis sur les fermes cultivées, (le'm diverses provinces dii Do"minionet mur lem produits (le toutes sortes qui en sont sortis, de 1901 -à 1911.E'n juin If)], l.a Saskat clcain avait 28,'642,ttt85 acre> (le terre en culture, suit 60 ,ý dle soiesol cult iv'aile; l'Ontario en avait 22,171,78-1) acre, soit 4K,; ; l'Alberta, 17,751,ttt9 acres, soit 00%;la province de Québec, 1.5,013,267 acres, soit 2OC1ý; le Manitoba, 12,228,Ï33 acres, soit 60%; laNouveIIe-Èýcosse, 5,260,4,55 acres, soit 07,; le Nouveau.Brunswick, 4 537,999 acres, soit 60%;la Colonmbie anglaise, 2,540,011 acres, soit 10%; l'île du l'rince E'douard, 1,202,354 acres, soiton%.
De es chiffres il ressort que des 358,162,190 acres de terre arable du Canada, il y en a seule-ment, 109,948,M88acres en culture, soit 36 p. c. Il reste donc, dans nos diverses provinces, 218,213.202 acres de terre vierge, propre à la culture, qui attend d'être fécondée par le travail pour rappor-ter des fruits abondant..
Si l'on considère les développements agricoles accomplis en Canîuada au coitra de lia dernièredécade dii recensement, on constate que, de toutes les vieilles provinces de lat Confédération,Quuébec est celle qui a fait le pltus de gain, ayant augmenté se terres cultivées de 1,169,092 acres,soit 8.01) p. c. Ontario n'a accru les siennes que de 822,261 <tires, soit 3.8.5 p. c.; la Nouvelle.lfeow'. de 179,554 acres, soit 3.&,3 p. c.; le Nouveau-Brunswick, de 94,»9 acres, soit 2.13 p. c., etl'île (lie l'rince Edouard, de 7,846 acres, soit 3-5 de lp. e.

Le chant à la petite école
Le moisd'avril nious ramène les beaux jours et nous ne sauriî,nN iux, tfaire que de nous mnettrePei harmonie avec la nature pour faire chanter le printemps.Le petite ronde ."Muguet et Marjolaine" plaira certainemîent aux enfaints. L'un d'euxdevra faire "le Papillon" dans le dialogue, et il conviendra de choisir pour ce rôle une des meil-ceures voix. Toit, lep autres feront 'les Enfanits' et aurouit soiii dle bieten<ir leur- voix pour <lueà.tionner le joli Papillon.

Avant d'entreprendre le chant, il est nécessaire que tuît so)it buieni complris, <air il est inl1s.mi-file que les enfants chantent avec intérêt et avec goùt, s'ils ne moisissent pas le sens (le ce qu'ilsdisent en chantant. On devra donc s'assurer qu'ils savenît ce que sont le Jluiiiit et laàura-line. fleurs printanières aussi bien que les boutlons d'or. Quoiqu'uil n'y ait îuu<s de efiînsiruetions dephrases bien dlifficiles, quelques tournure cumme "ils sowi lieureus, ,,î'uoît.u/ di(, tous lem deu',"auront besoin d'explications.
Lat mélodie est très gracieuse et bieni facile; lat phrase est comîposé~e de quatre membres indi-qués par des virgules au-dessus de lit portée. Il faut chanter légèrement et avec gaité. Les, chan-leurs dansent en rond en se tenant par let umainî, etle papillon se tient au mtilieu dansant et se tour-nant de cMtë et d'autres pour parler à tous.

Rien n'occuperaî miieux un momenit de récréation que cette Jolie ronude, et nus sommes lier-suadés qu'on ne rencontrera pas de difficulté pour la faire applrendre aux enfants.

IL NàNuoi,
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